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MANUTENTION ET TRANSPORT DES 
BOVINS : RÉDUCTION DES PERTES DE POIDS

C. Richardson

La freinte, ou perte de poids, est causée par le stress que
subissent les bovins durant leur préparation, leur transport
et leur commercialisation. La freinte entraîne des coûts à
la fois pour l’acheteur et pour le vendeur. La réduction du
stress causé aux bovins durant ces opérations contribue à
réduire les pertes économiques liées à la freinte lors de la
mise en marché des bovins.

Les bovins de tout âge, de tout poids et de tout état de
chair peuvent être soumis à deux types de freinte : la
réduction du contenu du tube digestif, des intestins et de
la vessie, d’une part, et les pertes d’eau dans les tissus,
d’autre part. Le premier type de freinte se produit lorsque
les animaux subissent un stress lié à un changement d’ali-
mentation ou au retrait des aliments et de l’eau. Norma-
lement, la nuit, les bovins perdent 2 % de leur poids vif,
mais si le retrait d’aliments et d’eau est maintenu jusqu’au
lendemain, la perte peut atteindre 6 % du poids. Les
animaux reprennent rapidement ce poids en un jour ou
deux, une fois que de l’eau et des aliments leur sont à
nouveau servis. Les pertes de poids au niveau des tissus
résultent de la perte de liquides tissulaires. Ce type de
freinte survient après de longues heures de transport
lorsque les animaux sont d’abord privés d’aliments et
d’eau, puis soumis à d’autres facteurs de stress, dont le
transport sur de longues distances et les manipulations
brusques. On a affaire à une freinte tissulaire lorsque les
animaux perdent plus de 6 % de leur poids. Les bovins
qui subissent une freinte au niveau des tissus peuvent
mettre de 10 à 36 jours à reprendre leur poids. Une
freinte excessive peut nuire aux animaux finis et se tra-
duire par des chargements comportant un nombre accru
d’animaux présentant de la viande à coupe sombre, ou par
de moins bons rendements à l’abattage. La freinte nuit
aussi au persillage et à la tendreté de la viande.

CAUSES ET PRÉVENTION
Manutention
Le simple fait de peser les animaux entraîne une légère perte
de poids. Les veaux peuvent perdre 3 % de leur poids durant
le tri et le chargement. Chaque période de 30 minutes passée

à déplacer les animaux dans des installations de manutention
leur fait perdre 0,5 % de leur poids. Pour atténuer cet effet,
utiliser des méthodes de manutention douces lors des dépla-
cements et de la préparation des bovins. Des installations de
manutention bien conçues permettent aux animaux d’être
abattus rapidement avec un minimum de stress. S’abstenir de
crier ou de siffler après les bovins. Éviter d’utiliser des aiguil-
lons électriques, des cannes, des fouets et des chiens. Si les
animaux ne sont pas tous destinés à être vendus, les trier 1–
2 semaines avant la pesée et la vente. Aménager les installa-
tions de manière à permettre aux bovins de se déplacer
directement vers les remorques tout de suite après la pesée.

Transport
Comparativement aux animaux qui restent debout dans
un enclos sans eau ni nourriture, ceux qui passent le
même temps sur la route perdent 2 % plus de poids.
Pendant les 3–4 premières heures de transport, les bovins
perdent 1 % de leur poids chaque heure. Au cours des 8–
10 heures qui suivent, la perte est de 0,25 % par heure.
Les bovins perdent en plus 0,61 % de leur poids pour
chaque tranche de 160 km (100 mi) parcourus. Sur de
longs trajets, les bovins de court engraissement perdent
25 % plus de poids que les bovins finis.

Exemple

Un veau de 272 kg (600 lb) est mis dans un enclos, trié, pesé
et transporté pendant 8 heures sur une distance de 640 km.

Facteur
Freinte
en %

Freinte en
kg (lb)

Tri préliminaire (30 minutes)  0,5 1,4 (3)
Pesée et chargement  3,0  8,2 (18)
Transport (4 premières heures)  4,0  11 (24)
Transport (4 dernières heures)  1,0  2,7 (6)
Distance parcourue = 640 km  2,5  6,6 (14,6)
Freinte totale 11  30 (66)

Le veau de 272 kg (600 lb) ne pèse que 242 kg (534 lb)
au moment de la vente.
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Les densités de chargement démesurément grandes et
démesurément faibles augmentent les unes comme les
autres la perte de poids. Si le surpeuplement constitue
un facteur de stress, une densité de chargement trop
faible risque quant à elle de faire perdre pied aux ani-
maux. Les deux situations peuvent occasionner des bles-
sures. On prendra soin de placer de la litière ou du sable
dans le véhicule afin de donner une meilleure prise aux
animaux et afin de réduire les pertes de poids.

Il faut bien planifier la mise en marché des bovins. La
freinte peut être plus grave en cas d’intempéries, de
temps très chaud et de périodes d’attente prolongées
pendant le trajet ou avant le déchargement. Les pertes de
poids se trouvent multipliées par deux lorsque, au stade
de la mise en marché, des bovins subissent le stress de se
voir regroupés avec d’autres animaux.

Sevrage
Le sevrage compte parmi les moments les plus stressants
dans la vie d’un veau. La perte de poids la plus grande
chez les veaux survient lorsque ceux-ci sont sevrés la
veille de leur vente et de leur livraison à l’enchère à
bestiaux où ils passeront la nuit. Le tri, le chargement, le
transport et la présence d’autres groupes de veaux, de
même que la diminution de la motivation du veau à
s’alimenter et à boire sont des facteurs de stress supplé-
mentaires qui ont leur incidence sur la perte de poids. Si
les veaux sont préconditionnés, ils auront un poids vif
plus grand au moment de la vente.

DÉLAI DE RÉCUPÉRATION
Le temps qu’il faut aux bovins pour reprendre le poids
perdu varie selon le type de freinte. Il faut parfois
compter un jour ou deux après que les bovins se sont
remis à boire et à manger avant qu’ils ne reprennent tout

le poids perdu. Si la freinte touche les tissus et si les
animaux souffrent aussi du stress imposé par un
changement de ration, la présence d’animaux inconnus
ou la maladie, il se peut qu’il faille attendre des semaines
avant de les voir reprendre leur poids. Les bovins qui
perdent plus de 9 % de leur poids sont plus vulnérables à
des maladies comme la grippe bovine et présentent un
taux de mortalité plus élevé.

La perte de poids et la vitesse à laquelle le poids est repris
varient au sein d’un même groupe d’animaux. Les bovins
provenant d’enchères à bestiaux perdent en général plus
de poids que ceux qui viennent directement des fermes,
mais ils mettent le même temps à reprendre le poids
perdu.

Les chercheurs qui étudient la détérioration de la qualité
de la viande causée par la freinte chez les bovins finis ont
mis au point des suppléments alimentaires destinés à
réduire les pertes de muscles et à conserver les classes de
qualité chez les bovins. Ces produits sont servis aux
animaux à l’étape de la mise en marché. Ces supplé-
ments sont doublés de méthodes de manutention douces
destinées à réduire la freinte.

RÉSUMÉ
La freinte est en lien direct avec le stress imposé aux
bovins. Il est important d’identifier et de réduire les
facteurs de stress associés à la mise en marché des bovins
qui sont achetés ou vendus. Il est possible de réduire la
freinte en gérant le niveau de stress à l’étape de la mise
en marché des bovins, de manière à maximiser le bien-
être et la valeur économique des animaux.

La présente fiche technique a été rédigée par
Craig Richardson, spécialiste des soins des animaux,
MAAARO, Kemptville.
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